Les aventures exquises de pandas au Japon, travaux de jeunesse d'Isao Takahata et Hayao Miyazaki
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Il ne fait aujourd'hui plus mystère pour personne qu'Isao Takahata (Le Tombeau des lucioles, Pompoko...) et Hayao Miyazaki (Mon voisin Totoro, Princesse Mononoké, Le Château dans le ciel...), fondateurs et figures phares du célèbre studio Ghibli, comptent parmi les maîtres incontestés du dessin animé. Si les oeuvres individuelles de ces deux poètes du manga sont aujourd'hui connues du public français, il manquait encore à notre connaissance quelques travaux de jeunesse, dont certains réalisés en commun. La sortie de Panda petit panda vient réparer cet oubli et de quelque façon qu'on envisage cette oeuvre - chaînon manquant cher aux cinéphiles ou plaisir innocent de la découverte -, il ne faut surtout pas la manquer.

Panda petit panda est en réalité composé de deux moyens métrages sortis au Japon respectivement en 1972 et 1973. Quoique seul crédité pour leur réalisation, Takahata a étroitement collaboré avec Miyazaki sur ces films ; il lui doit le scénario original et bon nombre d'idées graphiques.

A l'origine de cette collaboration, deux événements : la démission des deux hommes des studios d'animation de la TOEI, où ils se sont connus et appréciés, et le rétablissement des relations diplomatiques entre le Japon et la Chine, à l'occasion duquel un couple de pandas, animal quasi inconnu en terre nippone, est offert au Japon par la Chine.

Les deux hommes s'engouffrant aussitôt dans la brèche, font du panda le héros de leurs deux films, en l'employant comme une intrusion fantastique bienfaisante dans un univers quotidien traversé par la peur enfantine et la solitude des êtres. Il est intéressant de constater que cette méthode, qui caractérisera la plupart de leurs films ultérieurs, se fonde sur un événement historique et politique non dénué d'importance pour le Japon.

Echappés du zoo

La précision n'est toutefois pas indispensable pour emmener ses enfants au cinéma sinon ce mercredi, du moins ce week-end, et apprécier en famille la subtilité, le lyrisme, l'enchantement procurés par ces deux épisodes. Le premier met en scène une fillette orpheline, Mimiko, que sa grand-mère abandonne quelques jours pour un voyage. Un père panda (dans lequel les amateurs reconnaîtront le futur Totoro) et son fils, échappés du zoo voisin, auront tôt fait de la remplacer, entraînant la petite fille dans une série d'aventures exquises, notamment sur les bancs de l'école où le fantasque bébé panda sème la panique.

Le second invite un troisième animal sous le lit du petit panda, bébé tigre qui a perdu la trace de sa tigresse de mère, vedette d'un cirque de passage. Mimiko et ses deux amis vont évidemment remédier à la chose et sauver au passage tous les animaux du cirque d'une inondation.
